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Cocaïne

De la neige pas très nette
La cocaïne est une substance extraite de la 
feuille de coca. Elle est vendue sur le mar-
ché noir sous forme de poudre blanche ou 
jaunâtre, parfois de cristaux. Dans la plu-
part des cas, la cocaïne est mélangée avec 
d’autres substances. Sa pureté est donc 
extrêmement variable, les dangers pour la 
santé aussi. La cocaïne est une drogue illé-
gale.

Des effets brutaux
Généralement, la cocaïne en poudre est 
sniffée avec une paille («se faire une ligne»). 
Elle est utilisée pour ses effets euphorisants 
et qui réduisent la fatigue. Elle donne l’im-
pression d’être très performant. La cocaïne 
procure des effets puissants déjà à très 
petites doses. C’est une des drogues qui 
«accrochent» le plus. 
L’effet est rapide, intense. Il dure de 30 à 
90 minutes. Injectée ou fumée (crack, free 
base), la cocaïne produit un effet encore 
plus brutal, très intense et de très courte 
durée (5 à 20 minutes).
Les risques de s’accrocher sont encore plus 
élevés qu’en la sniffant. L’injection (serin-
gues échangées, matériel non stérile) com-
porte des risques élevés d’infections tels 
que les hépatites et le sida, mais aussi d’ab-
cès, d’embolie et d’empoisonnement du 
sang. 

Le corps subit le choc
La cocaïne resserre les vaisseaux sanguins, 
dilate les pupilles, augmente la température 
corporelle et la pression, fait battre le cœur 
plus vite. Des attaques cardiaques ou céré-
brales sont donc possibles. Le risque d’une 
overdose mortelle est élevé.
En plus, comme la cocaïne coupe la sensa-
tion de faim en même temps qu’elle rend 
hyperactif, le corps est rapidement «vidé», 
épuisé.

Sans compter les risques sur le 
psychisme!
La cocaïne peut induire non seulement de 
l’agressivité, mais aussi des problèmes psy-
chiques graves, comme des troubles de 
la conscience et de la mémoire, des ter-
reurs, des hallucinations et des délires para-
noïaques.

Après l’effet, la redescente
Lorsque l’effet de la cocaïne diminue, il faut 
un certain temps au cerveau pour fonc-
tionner à nouveau normalement. Des sen-
timents de déprime, de tristesse, de fai-
blesse, d’être «au bout du rouleau», pouvant 
aller jusqu’à la dépression peuvent s’instal-
ler. Dans un tel état psychique, des tenta-
tives de suicide sont possibles. Le risque 
est grand d’en reprendre une dose afin d’at-
ténuer les effets négatifs. C’est ainsi que 
peut s’installer la dépendance.
Malgré l’état de fatigue intense ressenti 
après les effets, il n’est pas possible de 
dormir. La tentation est grande de prendre 
quelque chose pour y arriver. C’est risqué, 
car le besoin d’alterner stimulants et cal-
mants peut rapidement devenir un cycle 
infernal.

Plus, encore plus 
On peut devenir vite et fortement dépen-
dant de la cocaïne. Très vite, l’envie de res-
sentir les effets peut prendre le dessus et 
la personne qui consomme peut perdre le 
contrôle de sa consommation.

Encore plus de dommages 
physiques aussi
Lors de consommations fréquentes, la 
cocaïne peut perforer les cloisons nasales, 
provoquer des crampes, abîmer le foie et 
les poumons, endommager des cellules 
cérébrales et par conséquent détériorer les 
capacités intellectuelles. 

Le mélange de substances psychoactives 
(alcool, autres drogues) comporte des 
risques supplémentaires et imprévisibles!
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